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Autour des grèves 
A ROUBAIX-TOURCOING 

La |rt?e les Tramways 
Les   Bourses  du  Travail   de   Roubaix,   Tour- 

coing, Larenoy et enwirons, ont fait apflpser l'af- 
fiche dont noue <k>rmons le texte ci-dessous : 

LA GREVE DES  TRAMWAYS 
-ET LA CLASSE OUVRIERE 

Lies .ouvriers de la GoniefttfUie. des Tramways 
de Rcrtibad^ïojarcolng et ceux du Tteawway 
Mongy con*mieBit 'te   grève. 

La: cause prïaoipate du protengemen.! de ce 
oonifflït est te déXMsior prise par les Compagnies 
de prononcer des révocations parmi leur per- 
sonnel. 

Ces révocations frappent . naturellement les 
meilleurs ni il liants du Syndicat. 
JUes J^mjxujotes, .an jaisant ces côtoies som- 

Ures. ' veulent non seulement frapper injuste- 
ment des ouvriers uui se sont dévoués pour 
ïeurg camarades pendant la grève, mais encore 
et surtout essayer die détruire F organisation 
«uvrière elte-même. 

. Les  jaivriers des Tramwayc ne pouvaient ad- 
mettre   ces   révocations   et  celte atteinte   à  tem 
Syndicat. Ils ont donc décidé te oontin-uatior de 

*ï&  grève. 
La classe myrière toute entière ne pourra 

que les approuver et les encourager dans leur 
geste de défende commune. 

Mais pour que les grévistes des Tramways 
puissent résister- jusqu^au jour où les Compa- 
gnies seront revenues à de meilleurs sentiments. 
ils ont besoin de 1-appui financier de toute te 
population ouvrière de Roubaix. Tourcoing, 
Lannov et environs. 

Cet appui, les ouvriers de toutes Les corpo- 
rations sauront le teur donner. Tous verseront 
-fewr obole, chaque semaine, tant pue durera la 
^■ève,  potar 'tewrs camarades des Tramways. 

Mais si nous faisotis appel à te sotedari^é 
pécuniaire des ouvriers de toutes professions, 
il est une catégorie de travaiilen.rs à taqueue 
noie nous adressons tout partie uherêment : 
n'est à oeile du Textile. 

Travaliteurs du 'J3es4*te : 
N'oubliez pas que lors de votre grève géné- 

rale de mars dernier, vous avez fait appel à- 
ta solidarité, «Élective ceÇte^te, des ouvriers des 
Tranawav6, el que, répondant a votre appel, ils 
^nt tous" cessé le travail pour vous soutenu. 

Vous avez contracté envers eux une dette de 
reconnaissance. Le moment est venu de vous 
en acquitter. 

Que pour toutes tes usines, ata#ers, cùen- 
ttees, bureaux ou magasins, des réunions .aient 
îteu chaque semaine, aans un estaminet ou local 
opaelconque proche, de l'usine, et que des sous- 
criptions   «'organisent   pour    les    gnHTStes   des 

Que pas une assemblée de Syndicat, pas une 
réunion de Société, pas une réunion d'amis, pas 
une fête quelconque ne se passe sans qu'une 
quête ne soit faite pour les grévistes des Tram- 
svays. 

* '-€1 faut que ceux-ci puissent mener la lutte 
jusqu'au" bout : c'est-à-dire jusqu'à la victoire. 
AfeSez-ies a y parvenir en les soutenant de tous 
vos efforts. 

Las Bourses du Travail  de  Roubaix, 
Tourcoing,  Larmey et environs. 

A   DUKKERQUE 
L'intransigeancepatrwoate sente 

fait durer te conflit 

4 PROPOS DE NATIONALISATION 

Les petits porteurs d'obligations 
voudraient bien être fixés 

s 

«»» 

La question du remboursement 

36 mai — ©ans 4es dewx earaps. on est reste 
aujourd'hui   sur  les   mêmes   position». 

En somme, le oanfïrt actuel ne consiste qu en 
uni chose d'ordre bien' secondaire, eu. égard à 
•es  conséquences formki*b8es. t     , 

Que demandent les ouvriers, q»i de<mre«* 
èautenjewt leur bon vouloir à reprendre le tra- 
vail ? Leur désir, justifié par le noble 3en*i- 
went de te so*dwriïe, est que mri <Peo*re eux 
»e soit victime du fait de la grève précédeate. 

"St îl est à remarquer que ceux-cî ne sont cou- 
pebtes de rien d'outre que d'avoir suivi la dis- 
cipline  de leur syndicat. 

Du côté patronal, on oppose que les révooa- 
fcone et renvois pucmomcés doireui, par exem- 
ple,  demeurer  défîiw**fc- 

vraiment, en dehors des intérêts généraux, 
Bouriwnt immenses et canaprcMts dans cet ar- 
rét^dé travail, ne peut-on espérer qu'wn beau 
geste de ooncièbation* vieune permettre à tous 
les travailleurs de reprendre leur place au port, 
è I!aaine et à I'ate$ier   ? 

Chez les cheminots 
Paris 26 mai. — La Kédération des Cheminots 

toussa séance du 26 mai, u *fëeidé te oonfvoca- 
rdes conseils d'admùntateaUou des unions 

réseau afin d'examiner te situation suc tes 
Idéaux encore en action où la résistance «tec- 
r^rri;i'if. .gt s^atUTïne cbaquB jour. 

Chez les mineurs 
Rodez 26 mai. — A Crans, les mineurs se 

sont présentés ce naatea pour reprendre le tra- 
vail mais un certain nombse seulement ont été 
«dons dans tes naines de Cwrapagnac. Les au- 
5es  serqpt appelés au fur et a mesure des be- 

Aux Aciéries de France, tes ouvrière doivent 
ae faire inscrire, et tous seront occupés par rang 
^'inscription. ...... -■_•'.'   mmm _. 

A Dooazevate, te reprise du travail a eié oeoi- 
dée hter soi- chez les màneuws, et ce matin *e 
tea*-ail a reeooinienoé dans une proportion aussi 
«taode q»»e te permet Tétat des gateoes. 

Four les métal»u rg tetes 
Baatts 26 mai — Les syndicats ouvriers des 

métaux' ont lancé une ciflCutaMe maatant tes rae- 
toMTH-sisàcs de province à ne >as venir s embau- 
^efiér àî^«Ts arasât le 15 juin,,dwte^uxée par te 
Syndicat patnooal pour te ivembauchage des 

6, qai o«t fait grève depuis le 1er mai. 
 — nmv* '    ■ 

On  nous  écrit : 
H. est grandement question en  ce.  moment de 

la   Nationalisation   des   chemins   de   fer.   Dans 
cette question   un   point de~ vue  dàs   plus inté- 

*' rëssàn«, celui  des obligataires doit être exami- 
né. 

Ils sôntt en Fnance, peut-être un million en 
'nombre. Ce -ne sont, point des capitalistes, ce 
sont ,au contraire, pr^que tuus de petites gens 
qui ont pu. dans un certain moment de teur v*e 
dé travail metlre quelques centaines de francs 
de côté et ont alors considéré les obligations 
conjttne un peu plus avantageuses que la Caisse 
d'Epargne. Le majeure partie de ces petits épar- 
gnâtes possède moins de 10 de ces titres et 
n'ont absolument aucune   atrfre   ressource. 

Elles forment un minime appoint à la pen- 
sion rie retraite n'atteignant pas parfois milte 
francs l'an de plus d'un employé. 

Combien te guerre en a obiigé-de ces petits 
épargnistes a baaarder leur titre pour le taux 
d'alors, c'est-à-dire pour les deux tiers de la va- 
leur nominale. Mais ce taux a encore dégringolé 
et tombe à la moitié. 

Travailleuas économes et viaM-làs, c'est de teur 
petit avoir que l'on peut vraiment dire que te 
capital est du travail accumulé. 

Cas obligations sont cotées aujourd'hui entre 
260 et 30o francs, vu l'intérêt modique que 
rirapot réduit encore de plus du septième ; cela 
manque de charme pour ceux qui les payèrent 
450 a y a 12 ou  15 ans. 

Or, dans tes projets erwisagés aujourd'hui, 
pour la nationalisalàori des Chemins de fer, — 
quoique je n'ai vu' qu'un bref résumé de celui 
de' te C. G. T.' et un—plus bref encore de celui 
du Gouvernement, il me paraît qu'on y a une 
tendance dé-pioruble à assimiler, à mélanger ac- 
tions et obligations. C'est une hérésie double : 
financière et sociale. !>>s actionnaires sont des 
capitalistes, en droit co-propriélaires des en%-e- 
Brises, petites ou grmides. les chemins de fer en 
l'espèce. Je ne m'occupe pas d'eux, aucune ac- 
tion quelconque n'ayant jamais orné mon por- 
tefeuiMe. Les obligataires sont des préteurs sim- 
pleœ«nt à qui un imtérêt — très bas — repré- 
senté par te coupon, est servi. Les conditions 
de ce prêt — intérêt et remboursement — sont 
imprimées au verso du titre ; il n'y a absolu- 
ment rien, à y changer sous peine de banque- 
route, de v$l.' Retarder l'amortissement convenu 
des obligations de chemin de Ter serait aussi 
injuste que «e réduire 1 itttérèt -des livrais de 
de Caisse dEpargne. 

Les obligations de cinq cents francs des diver- 
ses Compagnies de Chemin de fer en valaient 
450 il y a douze ans ; elles sont cotées moins 
de trois ceals francs aujourd'hui. 

Les détenteurs ont.hâte d'arriver au. rembowr- 
1 sèment de  cette   valeur  de maigre rapport  par 
' l'amortissement  au  pair spécifie sur   le   titre. 

H a été question dans te projet de nationalisa- 
tion de la  C. G. T.   d'un   remfcrrursenient en   75 
ans,   sans   préciser, s'il   s'agissait  des   actions 
seulement.   Toucher   au   statut   des   obligations 
serait   fort imprudent   !   La   C: G. T., de  même 
que   le   Gouveirnement  peuvent   peut-être  expro- 
prier au rabais  les actions des Compagnies,   lls^ 
n'ont   pas 'te   droit   de réduire   et   modifier   eO' 
qooi que ce soit tes clauses imprimées sur les 
obligations. ■ 

La C. G. T. comnaeftrait peut-être une gaffe, 
en ne rassurant pas entièrement le miliuon — 
pewUêfere davantage — d'obligataires des Che- 
nàns de fer. O» ne pourrait modifier Te contrat 
des Compagnies avec ses prêteurs qu'en rem- 
boareant les titres par antkapaTîon, au pair, 
c'est-à-dire en tes avantageant. Csifflarje, sûre- 
ment, ce ntest pas là le Jint des, réformateurs, 
il n'y a pas d'autre sotution que l'exécution 
«fcricte dd tableau d'amortissement imprimé sur 
tes obligations. La C. G. T. tiendra sans doute 
à rassnrer des gens inquiète, mais qui. d'autre 
part, coname moi-même, lui sont très syanp«hi. 
ques. - c   D- 

ai» 

Lea productewira et marchands en gro» de ca- 
memberts sont en ce moment dans une pro- 
fonde désolation. Figurez-vous que ces mes- 
sieurs avaient oonetitué d'iniportants stocks de 
cet article, afin, bien entendu, d'en maintenir 
te  prix élevé. 

Or, pour le maâtoeur de ces mercantis — c'est 
bien teM ! — la température ocag-suse «'ee mê- 
lant, transforma .les dits camemberts car sorte» 
de cataplasmes gluants et malodorants, tout à 
fait   indésirable.. 

Et c'est pour cefa que depuis quoique»; joik» 
on trouve de cette sorte de Fromage I des prix 
inconnus depuis Fanmistice. 

Pour m? part, l'en "-ai acheté, une demi-dou- 
zaine à o fr. 4o pièce. Je compte biep n»'eo 
servir... pour les flanquer à la figure àe mon 
fouarnisseuï de pétrole, si, comme eertains de 
ses malhonnêtes collègues, iJ affairhait la pré- 
tentîon, vu la pénurie du charbon, d'augmen- 
ter le litre de ce comburant de o fr. TO à 
o  fir.. 20 I... 

A bon  entende»!,  salut l 
PEfHBlIS. 

AVIS. — Pour tous Cadeaux de Mariages, Fêtes 
ou   lr« Communion,   en   Bijouterie,   Horlogerie, 
Orfèvrerie. Fantaisies,  etc.,   s'adresser  aux 

GRANDS   MAGASINS   DU   LINGOT   D'OR, 
46-48-50, Grande-Place, LILLE. 7008. 

CONVOI caWa 
'Les funéraiHœ civaes du citoyen Jutas DU- 

JARDIN, forgeron, décédé à Lille te 25 mai 1920, 
à Vage de S^ens, jaujont lieu te vendredi 28 
mai. 

Réunion   à l'Hôpaai   d©  la   Charité,  à   deux 
heures trois quarts. 

NÉCROLOGIE 
Hjer ent eu lieu à LiHe, les absèques de. 

M. E. A. Théedore, membre de la Société 
des Sciences de Lille, de la Commissien 
Btistorique da Nerd et des GemmissieDS 
du Maçee de Lille. 

M. Théodore était HB érudit ^ni a rendu 
les plus grands services dans les recher- 
ches .htsigri^ues et archéologiques de aetre 
région. C'éiait un collectionneur émérite 
«jai «voit reond de précieuses curiosités de 
l'époque médiévale et qui avait sauvé no- 
tamment de nombreuses œuvres d'art du 
XV8 et du XVI* siècle, se rapportant au 
passé do Nord. 

A son fUs, M. Emile Théodore, l'actii et 
très dévoué Conservateur du Palais des 
Beaux-Arts de Lille, nous présentons nos 
bien vifs sentiments de condoléance. 

E. G. 
*!*■ 1 ~ 

parisiens 
ne «fiaient nias travailler la nuit 

■Paris.   26   mai.      - Les   ouvnens   boulangers, 
un*   réunion   taauie   t»t   apres-macu   a  m. 

du Tisawiû, ont  noté   un ordre  du K>«r 
usant te  suswpiïession  du traBraal de  mal   , 

sakiact  tes  cbeoiâ»X'ts  frappés aii  çoucs  de te 
'Veet se dfeciaMrjt sulidatres de la C^U. T., 

eée   de «ssotoaon pour   avoirmené  une 
ghàotement   économique   megirée   par 

i du bia»-»»- géaéma. -  

Féferation Républicaine du Nord 
I.On noas communique: 

Au. cours d'une réunion tenue à Ltifle, tes sé- 
nateurs députés et conseillers généraux élus 
sur te programme de la Fédération Républicai- 
ne du %orddéc»laient récemment de réorganiser 
les   groupements   répuMâcaios   du   département- 

En coœ<Jqueace, une réunion conaUtitUve de 
la section de rarrondissement de Lilte de te Fç- 
dératton aiue Iteu à Liffle, salle de 1 Elysée, to, 
boutew«d de te Liberté, le ddmanene 30 mai, a 
lô heures  3©. i     „_ 

Les membres de tous les grouperoents, hgues 
et coBMtés républicains de Tarrondiissement de 
Lille qui se réctemenA de te Fédération et qui 
n"aaraaent pas reçu d'm*itation sont instnaunent 
ggjfa de .considérer te présent aw» comme en 
tenant lieu. - • 

CEUX OUI NOUS VOLENT 
LA FUITE »»UN PORTEFEUILLE 

Les cambrioleurs, pick-pockets et au- 
tres individus aux doigts agiles et à la 
conscience largo à l'infini, semblent, de- 
puis quelques jours, vouloir reprendre du 
poil de la bote ! -      ~   • 
\ ' On signale, en effet, de toutes ports, et 
ce depuis les Fêtes de la Pentecôte, quan- 
tité de méfaits commis par ces peu scrupu- 
leux citoyens. 

Hier encore, en plein jour, — il était 
trois heures de 1 après-midi — et on pleine 
Grand'Place, Mme Lalaux, 29 ans, demeu- 
rant 7, rue Nationale, au « Ben Marché », 
fut victime d'un aigrefin, passablement 
t< culotté ». 

Alors qu'elle passait devant le Café Belle 
Vue, cette personne sentit fort bien qu'on 
lui « soulevait » son portefeuille, lequel se 
trouvait dans la poche droite extérieure de 
sa jaquette. 

Sans perdre la tête., Mme Lalaux ayant 
remarqué à ses cotés deux individus à l'air 
louche qui, à son sens, ne devaient pas être 
étrangers à l'enlèvement du dit portefeuille, 
pria l'un de ceux-ci de ,1e suivre inconti- 
nent au c Bon Marché », afin d'y subir 
une- fouille en règle. 

L'intéressé y consentit d'autant plus vo- 
lontiers, qu'il avait probablement passé à 
un camarade le fruit de son petit travail. 

Bien entendu, on ne découvrit sur lui 
rien de suspect. . . 

Néanmoins, la police continue son en- 
quête sur cette affaire pour tâcher de dé- 
couvrir le copain dn pick-peoket qui, 
prudemment s'était éclipsé à la première 
minute. * 

Le portefeuille de Mme Lalaux contenait 
une somme de 325 francs, ainsi qu'un 
abonnement demi-tarif peur le chemin de 
for. 

LÈS 3.0»« FRANCS  BU  RECEVEUR 

Samedi dernier, verc M b. 3o du matin, 
M. Jean Domenc, âgé de 60 ans, receveur par- 
ticulier, sédentaire dec « Contributions Indi- 
rectes », habitant te, 73 de ta rue Faidbexbe à 
WaUr-elos, s'apprêtait à prendre à la gare de 
Lille, le train qui dewait de conduire à Cam- 
bial. Se rendant tout d'abord à la bibliothèque, 
il retira de te poche intérieure gauche de son 
veston, son portefeuiikle, pour y prendre une 
pièce de monnaie à l'eÉfet *le solder «es -m- 
pif*tes. Remettent ensuite son poiie'euille en 
poche, M. Domenc se anig*a vers les quais. 
\ ce moment, dans la salle des Pas-Perdus, 
un» vidtente bousculade se produisit. O-pendd.U 
le receveur put se dég?»ger de te foute et pren- 
dre te train. Hfa* lorsqu'à Somaim il ,voulut 
payer île repas qu'il venait de prenrice dans an 
restauaaiït, le voyageur constata que son po:--«- 
«feuille était disparu. Lt. dit port>e*euà<ne. de cuir 
noir soutenait."Vdeux billets de mfl'te• franc* ; 
2 ou 3 bàet* de cent francs ; M bHl-st* de u.q 
francs, dont un biïlet belge,, plus une diaam? 
de francs de coupures. H renfermait, en autre, 
deux oammtesioas *u nom de M. Demenc, dont 
une de commis principal des « Contributions » 
à EscaudœiKwres, un reçu d'Une somme de 
l'o-ooe francs «t d'autres papters très importante 

!VL Domenc suppose que la bousculade, s ■ 
gnaJëe plus haut, n'est pt» étranger-? à la dé- 
sagréable aventure,   qui   lui est   *un»auue. 

H a, hier seariement, déposé plainte contre 
inconnu entre 1** main* dn commissaire de 
pofîce'du  3e arrondissement. 

Perte ou  vol    >  La  parole  est aux  limiers. 

PETITES NOUVELLES 
MALE!*ÇONTREUSE CHUTE. — Eu voulant 

hier soir monter dans un train, Miit. .ÂlbTtine 
Couppez, 16 ans et demi, fit, en gare de TVm- 
pteuvt, une chute teUe qu'on la releva couverte 
de contusions multiples et portant des lésions 
internes. 

Transportée  à   LïHe  par   te   train   arrivant   à 
destination à   19  heures,   cette  peasonne y reçut 
tes so&nrs  du  docteur Leroy,  qui la   fit   admettre. 
%-1'hôpita.l St-Sauveur. 

IL FAUT PA.YEÏ* ! — Le Service de le Sûreté 
a m* hier "en état d'arrestation le nommé Jutes 
Lahaine, chauffeur t'auto, demeurant rue dos 
Postes, cité des Postes. Cet individu se trouvait 
sous le coiip d'un mandat d'arrêt pou. taux, 
délivré par le Parquet d'Hazebrouck, eu il sefa 
transféré. 

VOLEURS DE PLOMB. — "Sur les chantiers 
de l'usine Kufimanri, de La Madeleine, deux in- 
dividus avaient volé une fouette de plomb ce 
42 kilos On a pu les découvrir «t tes appre- 
hpndér Ce sont les sieurs GapouàKez Eman, 31 
ans terrassier, rue des Pénitentes, cité Ltea- 
somilîe, 24, a Lille, et son copain Vangé Emile, 
63 ans manoeuvre, même adresse. Us ont été 
déférés au Parquet, par M. Perny, chef de te 
Sûreté. 

AVIS ET COMMUNICATIONS * 
REUNION DCS PATHONS COIiriplEURS. — 

La oommtesion et la doiégaiaoD de l'Associa- 
tion syndioate des pairous coàifeuis de LUle et 
de sa banlieue, réwnias en aaseuiblée le il 
mai, a décidé de convoquer tous tes patrons 
coiffeurs syndiqués ou non c. une réunion gé- 
nérate te lundi 31 niai, à 7 boures. à soin 
siège, 10, Grand'Place, « Bar dé l'Echo », au 
1er étage. 

L'ordre du jour suivant a été viote : Henou- 
veltement de te commàssàois ; Péjoision des ta- 
rais  ; Questions  diverses. 

DANS L'.^ftMEfi. — Ont reeu les afiectetjons 
cj-aipres ^première résidence d'après- guerrel tes 
lieutenaitts Lefet>vTe, du 1er escadron du tram 
des écruàpages, h Lille, «fflcâer d'hatoiBement à 
LiUc-;' wiart. <*u même escadron, trésorser, a 
Lille. 

BOULA?vGER,S. PRENEZ NOTE ! — Le Maire 
de. Lîlle rappelte à nouveau aux boulangei. 
qu'ils ne doivent accepter que tes ttokete numé- 
ros 14 15 incOus'de «lia carte de pain é. prix 
réduits délivrés aux bénéficiaires pour te mois 
de  mai   1920. 

Bar te même occasion, »1 teur rappelte que les 
bons étant hebdomadaires à paartir du 31 mai 
courant, U convient de n'accepter en paiement, 
qu'un bidket par semaine, celul.de la semaine 
en cours. % 

AViS. — M. Baa-dou, adûeapat au maire, em- 
pêché, né jjecévra pas aujourd'hui jeuda 27 mai. 

■ mm ■ 

NOUVELLES   MILITAIRES 
RlBFORMATlON DU CAOHE DU SERVICE 

DE SANTE. — Un examen se» auvert, te 5 
juillet 1920, pour t'obtention du grade d/offieter 
d'administration de 3e ctesse de complément 
du servioe de santé. Deg oauics préparatoires & 
cet examen auront Heu à l'Hôpital MiUtaare U> 
bille, les ntaidi & vendredi de chaque semaàoa, 
de 15 à 16 heuresr à parHr du 4 pnn 1928. 

Les candidats devront âe faire inscrire a«ant 
le 5 juin, à la Direction du Service de Santé, à 
liHôpftal  Militaire de Lille. 

«tti 

epsb tes gatrdes  ne „ 
tôt s'oooMper de & bande de vota» qui opè» 
en ce moment à LajnbtsrsBS»   ? 

Qu 'en fiensez-voue,   Monsieur te Man»   ? 
\M BETAH, ASmM/$. — Le service fonction- 

.nant en Allemagne pour la lécuqpécaison 3«e 
bestiaux   me perd  décidément  pas son  temps. 

Hier encore, débaaoquamt de la gale de Samt- 
Anriré, sont passés à Lamtoewart quaBtité ,de 
bêtes à corne, qnw leurs propriéltawas dingeftien* 
par route, ôUT divew porate <te te légten- 

Tous ces bestiaux parraissafem. être en b«w état 
de santé. 

.COLOMBOPHILIE. — Concours -Fédéral d* 
Vcndomme. le Su mai 1920. — Contrairement à 
ce que disent les affiches, les 500 francs offerts 
par le Grand Cercle d» Nord seront joués,par 
série de &, adns tes cinq premiers inscrits, oea 
pour favoriser le petit amateur. Pou. y parti- 
ciper, ainsi qu'aux antres prix offerts.. Ja mise 
est de 2 fr. 25 oar pigeoja- 

Fataie imprudence 
VU EjKFAWT SE N04E BAJiS V» ï»OU D'0»US 

Un aocàdent qui a eu des entes morteUes 
s'est produit hter au ciiaznp de manœuvre» de 
Ronchin,   ver»   midi   et  dérni- 

Une bande de quatae écoliers, parmi lesquels 
se trouvait le jeune André Dietu,, 10 ans, <J-e- 
meurant à Lille, rué Leu*y, venait de prendre 
le repas du midi. Sans se saucier de cela, ces 
enfants, aïïn de ae distçaôre, eurent la malen- 
contreuse idée d'atter se baigner dans les trous 
d'obus du chaaap de imartoswwes, qu» les orages 
successifs  ont. remplis   .YV.au. 

Ils s'ébattaient joyeiusement loxsque soudain, 
D:«Ue, terrassé par u«e con^restion pul.moaaire, 
perdit pied et disparut sous te nappe de liquide. 

Ses camarades, épouvantés, poussèrent aussi- 
tôt des cris d'alarme, qu 'entendirent deux agents 
cyclistes   er   prtbrouiWé   dans   les   parages. 

L'un des policiers, M. ManoeJ Carpentiei-, sV- 
tant jeté à l'eau, repêcha le corps du jeune 
imprudent. 

Maittieuxeosement, malgré tes soins dont ce 
dernier fut l'objet, on ne put te rappeler à la 
vie. 

Les n«i irti du petit défunt furent prévenus 
avec tous les ménagements du deuil qui les 
frappait. 

On. eoneoit combien Heur douleur est grande. 

QUESNO Y-SUR-DEULE 
C*  DETONATEUK BLESSE GRIEVEMENT 

FN   BAMBIN 
I5n jeune eniïant de 4 ans. le pe^t Albert 

Sovez, «yant trouvé un détonateuï, s'amusait 
avec cet engin en oonupaignàe de plusieurs au- 
tres  enfants. 

Soudain, te détonateur fit explosion, blessant 
grièvement  le pauvre petit. 

Transporté d'urgence à l'hôpital Saint-Sau- 
veur de Lille, te petit btessé dut y subir l'am- 
putetàQu de l'avanWt>ras droit. 

Son état est très •inquiétant. 

YNV1CATS 
ST.JiIUr.AT   DE   LA   CABBOSSEEIE 

\ux   boulauscers 

lie syndicat de la carrosserie informe le» bo«. 
langors qpue le secrétaire se Rendra à leur dispo- 
sition jeudi 27 et vendredi 28, de 5 h. 1/3 à 
8 heures du soir, au siège du syndicat, rue du 

Moii-nel, pour remboursement des bons de pain 
délivrés pendant la grève et poœtent le cachet 
du  syndicat   de   la   carrosserie. 

Le  Secrétaire:   VERCAEMPT. 

Convocations 
M JQURjP'flUl 

SYNDICAT DE LA METALLURGIE 
seeaeiojts DES ^BcrœxjENs. — Réui 

le jeudi 27 mai 1920, â 3 '«fuies du soir, rue de 
Fives, 83. ' 

Ordre du jour : Réponse palronale.      ._^IA„ 
Le secrétairfi : Th- DEVERNAY. 

VENDREDI 

SYNDICAT DES   PRESSEURS  ET PRESSEU8ES 
EN CONfECnONS 'XÉ LILLE  *T ENVIRONS  . 
Les méminres de. cette argnnisaUon sont in- 

vités à assister à la réunion générale ordinaire 
de teur groupement, laqueMe aura lieu vendredi 
28 mai 1980, à 7 heures précises du .soir, « A la 
Ville do Bruxelles », 19, rue du MoiineL A 
Lflle. 

Ordre du jour concernant les nouveltes oon- 
venteonr ;  Divers. 

P. S. — La présence de tous les presseurs et 
pxesseuses syndiqués est indispensable. La carte 
confédérale à jour aéra exigée à l'entrée. 

iLe secrétaire  :  Oscar BLANDjgL. 

SYNDICAT DES OUVRIERES EN CONFECTION 
Réunion des délégués de chaque maison avec 

les bordereaux de saflajres, vendredi à 6 heu- 
res  30. — Très   urgent. 

Bourse du Travail, rue de Paris, 186. 
La Secrétaire   :  Mme B1DAR. 

MMANQHB 

Théâtres Cinémas & Concerts 
jmjij|jij|j™|yi|niji[iraj|jijjji«^ 

COURS ET CONFÈRENCES 
FACULTE DE MEDECINE ET DE PHARMA- 

CIE — iLa seconde des coreférences publiques 
données par des professeurs de la Faculté sus 
u Les Victoires médàca3es an cours de la gran- 
de eveixe- » aiua lieu samedi prochain, 29 mai, 
a 17 heures' et demie, à la Faculté des Lettres, 

Elle aura pour objet : « >La hrtte contre 1« 
lièvre typhoïde, la dysenterie, te chutera », e« 
^e»a donnée par M. le professeur G. Lemoine. 

I^es Ftlmfwiro protestent 
CONTRE UA. PROHIBITION DE LA SORTIE 

DBS EILS DE L|N 

Justice  ail entende 

Sociétés   Diverses 
CHORALE « L'UNION &E LIÏXB ». — Dans 

sa dewiière assemblée, la Chorale « L'Union 
de Lille a décidé de reformer la société et de 
faire aopel aux anciens meuïbBes, ains quaux 
camamdes dé«oués qui «oudratent venu grossir 
ses   rangs. 

Les mscràptions sont reçues tous les vendre- 
dis jours de 'répétition, a 7 heures du soir, ■ h 
la Coopérative 1' «  Union dé Lille », rue d Ar- 
ra*>   147 

Le aecrétaMe se tiendra en la salle des répé- 
titions. 

SOCfEnE BfâGlONALE DES ANCIENS (iBA- 
DES ETP SOLDATS aBLOES. — La Socfeté 
avant décide de translérer son siège au •< Coq 
LxHols », 109, rue r>tet««aie, te. oremîere as- 
semblée aura lieu te *» mat, à 1« heures. 

Tous tes anciens mjiiitaires beiaes Jesflseuir 
d'en faire partie peuvent se ladre inscrire. *Aï 
bureau est composé comme suit  : 

Président, J. Duray ; v-k5e-présidents : L. Laé- 
taud et J. TilÉSeux ; secrétaire >et adjomL J- Ti- 
son et A. Demuysère ; trésorier 3t adjoint, A. 
Delrée et J. Hogmont ; conseiHers, J-B. Lequs- 
me, L-B. Marieur R. Betoeyeer, B. Crootiiaerd, 
C. Carperrtier, A. Vab Nieuwfenhuyse et G. 
LandiriSu 

Tous   l«s Soirs 
^^. MAisic-Ha-ll i. Attractions _*> 
MOÏïTKXiSJo célèbre comique 
DIMANCHE 23, LUNDI 24, JEUDI  27, 

MATINÉE A 3 HEURES  H2 

HIPPODROME -• Bue io'i©ol«Ls-l->«te>i£Mio »- «^" 

Cinéma -Attractions 

A   EMMER1N 

Section des Paveurs. — Dimanche 3o mai, à 
5 heures du soir, saHe Denneulin-Willem», ■•• 
semblée  générale de la section. 

Présence  indispensable. 
Le  Secrétaire :  Victor HUGEITJL 

UNIONS & SYNf>ICA TS 
T>E CONSOMMATION 4 

A   ANNOEULUN 

« LA  SOLIDARITE » 
La Coopérative AnnoeuBinoise «La Sondarité» 

va très Drochatnement lase te réouyerture (te 
ses magasins. A cet effet, la commission admi- 
nistrative d'achats tient à faire savoir à ses an- 
ciens fournisseurs, ainsi qu'aux nouveaux qui 
voudraient se présenter pour des offres dp ser- 
vice, qu'elle sera à leur disposition samedi 2ï 
mai, k six heures du soir, au siège de Ja Société 
rue Dupuis. 

l» RAFALE 
d'après la céîèhre pièce d'Henry BEP.NSTE1N 

Consulter l'AffiGbe-PrG^ramme 

Omnia Pat h© 
RLE ESQUERMOiSE et RUE DE PAS 

Tous les soirs, représentaiio» à 8 h. — Tous 
les jours (sauf te vendredi), matinée à 4 h. 

— y©e détegatten de fauteurs 
Ji .de  lin   a  élé i -t^^ictente de Ji de lin  a  éié reçue aujour 

KVM   Isaac? romi*re du Ctaunierce, Les 
ISLéei ont proteské^nprès 'du Mjnàgtre contfe 

■ J^BS rteânt ïènnfcK la sonne des bis de 

Tc-Hte  DK***teo  ayant é*é  décidée a   te <te- 
-J^SX déWOtee de la*.   I. — Reconstotubon 

^Lj,,H-  _ te -ctetetfaivn s est  reudiv auprès 
r^nW. te colonel Prangey, qus a dé- 

^^^T^pr^kctàm-i   du lin   étant devenue 
^nuftortante oeRute  quelques  moœ   te Mtua- 

■«5^   ésT rnodiftée   et que   te   prohibition   n est 
p&s jeptMtee. 

"• —■»*+■ —r— —— 

-Ses kehes mtat faire-sauter 
la gare ffHerbesthal 

R««ii4es 26 mai. — Selon « L'fetoUe Belge -, 
J^S betos du Cercle d'Eupen ont dé- 
SL^ÏP^^coSplot fomenté par des personnes 
^f^SLi ««™Snt d'Aix-te-Chapélte, dans le but 
Sf^^^fSfte   are  d'Herbestfial.  ainsi que 

"-*!ÎSS:SnSffi*anJS soumet à un^a- 
- «J^f '^ftr^loutes   les   dénTandes  de   passeport 
ÎSK^Çîwr^f habitante d'Aix-te^hapeiae. 

JJB ayiatear a exécuté 
S82 - locpaçs ' en Z hm%$ 52 
^ VA wemtB* xm  AUTRE RECORD m» CM 

pri.  _  L'wmteur Ronvul  •  ba*u 

'rde, vaiocouMay te iseeoni du naon- 

AUCLN  MOT»  DE   POL*SOTES „.T„M„ 
CONTRE LES CXIMINTILS  DE GUERRE 

Les <( Dernières Nouveltes de Leipzig »' «ien- 
noiit de somree autorisée- q»e Je 'HribuBal de 
Ifanfnre n'a, jusqu'à présent, trouvé auciwi 
motif de pourawtes dans les. pièces iustrficah- 
ves qui lui ont été soumises pour entreprendre 
une action judictetee coutre les caimiaiels de 
gi»erre dont la liste a été remise par l'Entête, 
il en est. de même Qoœ te seconde liste de l'En- 
tente,  qui   contient   4o  noms de   criminels. 
 jmtm »■ 

JL> classement en 1920 
des Voitures automobiles 

-   IL sera procédé, du 31   mai  au  16  juin  pro- 
chain .   au   classement des  voitures   automobiles 
dans le Département du Nord.  - 

A ce sujet, u a été constaté que malgré les 
dispositions impèratives de la loi du 22 juibet 
1909 certains propriétaires ont omis de deoia- 
rer  les   vénteuies   automobiles   en   leur  posses- 

^àttention des ioléressés est appelée s.ur_1^ 
péneâités que teur fait encourir teurnéghgence 
(amende de 25 à 1.000 francs, articie lt. de te 
loi du B2 iuilitet 1909). , .. . 

Il est indispensable qu'en IS20, tous les véhi- 
cules automobiles — a l'exception de ceux qua 
ZnT dispensa Au classement par J*aftietdu 
28 ianvier 1910, et de ceux qui uppar «annent 
fu ser^œ des Transports des Réglons obérées 
-   soient soumis à  lexamen  des  Commissions 
de classement. sn-mitel   de 

Les ppopriétaires cfin ont omis lusqu wa os 
faire te déeteration règlemenlanexet qui, par 
£Se, ne^evroni pat de ««voàrtion. t^bvv 
duettes .-»oat donc insUimment invités.a preseii 
terleunfvehicuW devant les Coinin«nons d« 
clLsemen-l Us pourront, pour connaïUe ^i°^f 
eiheuré de teur présentauon. ««««««'J.Çë.fSi- 
nératreV des Omissions Hinémires^atichés 
dans toutes les conununes du IJépartemant, no- 
taroment dans les  mairies. „^~AI~«>« de. 

Le défaut de comparution des. propriétaire-^ de- 
vant la Commission les exposerait *ux pénah- 
teé prévues par la toi efe rappelées ci-d«BKUs 

te soi â 9  heures  54,  a 
_j 3 neures 58' 10" ; il ne 

le jnèmé, appareil 
Ja uiêiiie jeur- 

H0 Jvm  1»4S) 
UN  TRAIN   SPECIAL,   LE 6 JUÏN PROCHAIN 

Dans le but dé répondre pus otiauimes dé- 
«rs des lamiites de nos epifents du Nord tep> 
bés noblement pour te France, te K> juin l»io, 
aux combats de Serre-«uûuterne, te .Comité 
du Souvenir- du 24.3e régiment duifantene a 
déoidtî d'oi-ganiser, pour le dimanebe b juin 
orocham. une excursion, commémoi-ative, et a 
'mTimerMr dé te Compagnie du Chemin de ter 
du Nord, la mise en marche d'un tram spécial 
qui prendra les voyageurs au départ de U0te 
et les transportera directement a Beaucourt- 
iiamel, station  te ptes raipprochée dHebutei-ne. 
u voyage, aller et *etour, se fera dans la 

même journée (départ probable : ? heures 30, 
retour Â LÀ11* 20 neures). 

Le nombres de places étant limite, tes per- 
sonnes désirant se faire insanité poux ce voyage 
doivent siadressar dte /maintenant ausiege, 
Ca» du « Con Lillois », 10», rue Mabooale, a 
Lille ou chez M. Reynaud, #5, rue Samt-Jac- 
ques' à Tourcoing. Le "prix du voyage, aller et 
retour, est fixé à forfait ô 16 francs. On peut 
adresser un mandat de lf* fr. 2o n%t par o&e 1 
âM^rtfvqst,   trésiHrier, 1G9, rue  Nationale,  a 

JI es insormtaons seront closes te jeudi 3 juto. 
Les excursionnistes devront avoir soin de 

se munar au minimum d'un repas froid les 
ressourees de te région étant absolument in- 
suffisantes. ; '     _ 

Les voyaseurs de ifloubaix-Tourcoang et en- 
tres points du département devront se faine 
transporter par leurs propres moyens jusqu'é 
Lille Des commissaires avec msignes teur dis- 
tribueront leurs billets de Lille & Beauoourt. 
sur les quais, en~échanfie du récépissé de veo 
sèment que la Société leur aura remis. 

 ' i m%» 

UN PAN DE MUR S'ARAT 
Sous ee titee, neu* #*©ns relaté, il y a quel- 

que jours,  le pénible acciden* survenu, nie du 
^ieux-Marebé-au-èiouians,   dans   un   j*as   Aaa- 
tier»  d-e   démolition   de   l'eBtiwprtee- iGeitin. 

Le btessé, M. AOois Gotterie, 63 ans, qui avait 
été transporté d'urgenoe à T-Hèpit*) St-Saunwar, 
est décédé nier, das suites de «es blasBiiws. 

Vous aies prié d'assister aax funénaates de 
Monsieur Alfred LEGRAND, 

Fondé de poavoirs de la Maison H. Desppetz. 
décédé sulatement à LHte le 25 mai 1920. tes- 
quel'^ auront heu le Vendredi 3» liai, en 1 egfise 
du Faubourg des Postés. à 9 heures. 

Assemblée à lu   maison mortuaire,   79a,  rue 
du  Faubourg-des-PosteB. à 8  h.   3/4. 

QRîNTANiA 
■i^i^^^^ -et.% 

SOIRéE. 

ECR1N  DE PERLES 

* 
ux 

RUE 
SŒURS    DE 

ESQUERMOISE 
CHARITE 

ïïlanteanx - Robes -Costumes 
TOUJOURS  LES  DERNIERES  CRÉATIONS 
ELEGANCE - SOLIDITE - 

- -H y a quelque temps, un de nos gïftnds eon- 
irères pajasiens, munteé, publiait une ,carte dfe 
Sa-nnux léifectiouoés "de ,1a légion du NanL 

Dans  cette  carte,  il  faisant  passer Ja. Soanpé 
à Lille et la Deûle êh Belgique... parfaitement 1 

Voici qu*auiourd*ui,  un autre de nos oonfiré- 
rês  de  la Capitale,   rendant compte   à  ses» tec- * 
tours de la  «arèhe des  grèves, leur «BOonçe _: 
«   qu'à  Lpe,  te grève  des.mmeurs  est  terrai- 

Ftehilre   nous avions  des mines,  et  nous ne 

â'esprit ? 

ARWOlSiDISSEMENT DE LILLE 

UAMBERSART 

Un va* ne 1O*OO0trmncs 
là* CAMRWOLBORS  OPERENT ^^ ^ 

M Brison Adcépbe, 33 ans, chei de secteur- 
adio'mt à l'Office de la i^eooosUtutoonlodus- 
tr'êlte den»eurant avenne Pasteur, 5,_ s était ab- 
senté de son domteBe dimanche deœier, à 9 h. 
et d«nie du mad*n. . ■"    _; 

A son retour chez tei, vers trois heures et de- 
mie de l'après-midi, il eut te fâcheuse surprise 
de oonefetêr qoe son batoitetion avait reçu en 
son absence te visite de malfaiteurs. ■ 

Avant pu escalader un mur de clôture, tes 
mejŒni avaient pénétré dans te n*nsen par 
^porte^e' te  vérandna  qui  étert   restée ou- 

^Dans te bureau au rez-de^Amassée «s touiOr 
terent les tiroies et jetèrent tout ce q» s y trou- 

^Pprïm^ aie! iTmalte^u^h^un^n 
reîmuSe à giace. et y subtiSteèrent un- coffret, 
SSSSSt huit bàletsi de mute francs, des pa- 
nterede famtile M de connnerce. et aeiMBtn 
^T ebaine en or, des bagues et a&ances, et 
lufres WiSux, d'ime véteur de deux malle francs 

^LT^SK* fat rebîouvé cracturé, et vide de 
son conteiui. dans tes forttticafcions. par des ge- 
mms   qui le remirent à  un  agent. 

M Brison a porté plainte à te gendarmerie. 
IJQ Votea» qui doivent être tes.mèn^ croiW>n. 
one ceux^ui opérèrent U y a huttiours. chez 
S!  Ddattre. sont reoherchés activement. 

QUESTIONS AU   MAffiE.  - ^St^iïllSSr 
Moisieux le Maire, un* loi qui J***** d ««"«f 
u«T amenée  à   cartsdns   propnétaires   qui  tete- 
•^«T^ontakwfBl   ta»   Urrre» er   jechè- 

*%/*«»& »t. coOTnen* ejDpK^ues^ous qn'un 
chlteiatadr votre cdm*Kine. qui «'* P» ton« 
auTriVfort, des terrains «tués ruede Ldfe «t 
^;*Siieiit àunaravaiit concédés à des ouvriers, 
SLSTy' c^vSeS des tegmnes, «nent «- 
^KJ»nt   dôturéT>   couverte  de   «.««*«« 

feeSurtea-vau«   au#ai;   Moi»ieur te  Mwre,  nous 
"^u^oi,   ce propriétaire, *«rw«. *»  v«* 
^»  ses  proposition* de meroaati,  a  ob- 
KpBfatence   dés   gardes   pour    empêcher 

^O» àlTmêiBe   cueiBir <te   te   verdure   &ps 

QUI A   PERDU ? 

On peut réclamer chez M. I-asusa, ru eSaiût- 
tecques, une somme d'argent trouvée par M. 
Senez, demeurant  à  Guesnaih. 

M. Lateet ïibmire, rue Jean Kellejambe, ttent 
à. te disposition du réclamant un portemonnaie 
contenant du n.uméraiFe qu'il a trouvé sur la 
voie pubyiiique. 

M. Lefebvse, demeuennt, à [«ambres, a uou\«é 
un Dortemonnaie conibeiian.1. de l'aTgept. te 
réclamer rue Saint-Rock, 27% Lambines. 

LE BON  LAIT 
Hier matin, M. ViwlâaEd, commsssaire de pon- 

ce, son secrétaire et te sons-brigadtar Leseoq, 
ont éMeataé des vérrftestions de lait mte en 
vente «dans tes fermes de DouaL et des jjjéîève- 
ments, on* été «aaportés aux fîhs (Tanâlyses. 

M. VietiJawL après une tournée sur tes mar- 
chés d'alimentation, a fait opéper des pesées. 
Des prélÔMements de beurre on* été faite ; les 
écnantiâons seront envoyés au laboratoire dé- 
partementale  de Lille  aux   fins  dSonatyse. 

 i **T  

ARRONDISSEMENT DE DOUAI 

OORiGNIES 
TOUJOURS LES EN**«-EBtSES I 

Votai quelques jours, un procès-^verbal pour 
entoJîage était dressé contre Jeanne Dere-gnen- 
court, 17 ans, de Dca-ignies, qui flaî délénee au 
Barquet. So» anûe, feaidie JuOaettô, 19 ans, 
atenie adrese, fut retechée faute cte preuves. Les 
deux jeunes ftltes viennent d'éù» unpiiquees 
dans une nouvelle affaire. Ln naWtaïit de Dort- 
gnias, leur voisin de natter, à q»'il avait ôte 
dérobé 500 feencs et qui n'avait pas jusqu'ici 
fait part de ses soupçons à te poftee, s'est déci- 
dé à porter plainte. Le brigadier Ledoux, char- 
gé de l'enquête eut tôt fait d'étaoàir que Jean- 
ne Deregnanoourî et Juliette Laâclié avaient 
commis ce vol, antérieur au prgsnàer. Toutes 
deux, après a^uir nié, ont reconnu les faits. La 
Rïte Dereuriancourt a été interrogjôe à te Mai- 
son d'arrê? où elle est déjà détenue. Ellites affir- 
ment toutes deux 'n'avoir pris qu'une, somme 
de 100 fr. avec iaquelte elles ont acheté des vê- 
tements R n'est pas absedument ceutâin, d'ail- 
leurs qu'elles ont .volé davantage. 

Les deux fiUes ont fait l'objet dînne nouvelle 
inculpation. 

VOL DE BOIS. — Paul Diverohy. 19 ans, jour- 
nalier, à Roost-Waréndin, a récoteé un procès- 
verbal, pour vol de bois sur le chantier du 
Fort de Sca*pe a t»!>nrtenant à la Compagnie 
des   mines   de   l'Escarpelte. 

AUBY 
UN CABARET MIS A SAC ! — Jutes" Forrter 

et Philibert Duverne qui étaient en état d'ivrease 
entraient l'autre soir au cabaret de M Louis 
AVton. demeurant roule de CourceîOes, h Au- 
by. Les deux pochards se mteasH aussitôt a 
chercher quenatle à Edmond AMurt, beau^rôre 
drj débitant. Une rixe sengege». au cotas de 
laquelle M. AJtert fut roué de coups. 

Mis dehors Forriez et Duverne lancèrent des 
briques dans tes fenêtres de te çjji&me. de l'esta- 
minet et qe sajte d'épicerie- 

Ces ônergumènes senont p©u«*^»yi&aojKJfi4â6 L 
ds fait et ïris de aûiteaMJU — 

PARTI SOCIALISTE 
COMITE   /EAN-JAIRES,   DE, 8t-MAURICE 
Tous lee membres de Parti domicilie* dans 

4e rayon de la Poitp d« Roubaix à i» ligne du 
chemin de fer (côté droit), dont font partie 
les quartiers: rue Blanche, les Dondaines, Guin- 
guettes, Saint-Gabrtef, Buteson et Travaux, son* 
priés d'assister à la réunion de Ifur comité qui 
aura lieu le samedi ug mai. à 7 h. 1/3 du soir, 
au siège, qui se troiwe ehe*. Leptel, près du 
dépôt des tramways, s*?, nie dv Faubourg de- 
Koubaix. 

Ordre du jour : « Lecture du procès-verbal ', 
question du drapeau ; oanssrie faite par le ca- 
marade CoIKer  Paul. » 

Le camarade Masson, conseiller municùprf, 
sera présent.1^ 

Le Secrétaire :  JACOB6  J.-B.: 

LE  REVEIL SOCIAL 

Samedi ao. mai, réunion du comité le « Ré- 
ver) social », à 7 h. 1/3 du soir, chez Crépin, ru< 
Pierre-Legrand, 124 (à la Nouvette TTompetfce), 
li est indispensable que tous les membres d< 
Comité y assistent, car une décision importante 
sera   prise   concernant-   le   Comité. 

Les membres du Parti qui habitent le rayoa. 
de te rue Pierre-Legrand à la Ligne du chemin 
de ter doivent appartenir au comité le « RéveM 
Social ». 

Par   conséquent,   nofis  comptons  sur   la  pré- 
sence  de tous  à   la   réunion   de   samedi   20. 

Le Secrétaire :  VERCAEMPT. 
A   PHALEMPIN 

Les membres de la Section du P. S. sent 
priés d'assister a la réunion mensuelle qui aura 
heu le samedi 29 eourant, à 8 heures do soir, 
chez   le  camarade   Testelin   Farter. 

Ordre du jour : Questions déverses. — Coti- 
sations. 

Présence   indispensable. 
Pour la Section   : FAVIER. 

CONFERENCES    LELOiVG 

STEENBECOUE. — Dtoajiciie 30 mal. à il ne» 
tes. 

HAZEBBOCCE. — Disnajiciie 30 mat, à 1 ne«re. 

- — ^1.» ■ 

GROUPEMENTS g g 
D'ACTION SOCIALE 

GROUPE   CLARTÉ 

SECTION DU .NORD. — Dimanche m mai 195», 
à dix heures précisés, saHe du Tivoli, sS r* e de 
Fivee, conférence par le camarade R. Dcnce- 
Brisy  : « La vérité sur l'affaire "^ajloul  ». 

Entrée  libre.  La  contradiction est admise. 
N. B. — Tous tes camarades des organisaUo'i-. 

d'a want-garde auront à cœur de raamf*^ par 
leur présence teur solidarité envers 1» grand 
français Sadoul, injustemen* cond>m?>è par une 
justice de ctesse et pour servir les manœuvre» 
politiques du  sinistre vieilterd Clemenceau. 

Le Secrétaire : E. DONCE-BrUX /. 
A   FACHES-THUMESNIL 

TROIS   PROTESTATIONS 
La section du Parti   Socialiste de  FaehesTlt'i 

mesnrl   a  été  unanime   pour   protester'. 
i° Contre la reprise des relations avec n» Va- 

tican. Le Gouvaanemrnt ferait beaucoup mieux 
de travaillei au grand jour pour la reprise 'des 
reSalions avec le peuple russe, un des mH-lleur» 
fourniss'Mi.rs  en   Hé du    monde. 

Çamaradps, le pain serait peut-être moins ««r 
et  moins   oner. 

a° Contre la condamnation de Gaillanx, M'ins- 
tigateur d^ l'impôt sur I* revenu, qui prouve 
la rapacité de la bourgeoisie se 'X-OUVMQI açcu- 
tefc, par les événeiueîuts, à renie, un des siens 
qui n'aurait sôremt-... p« proposé 7 -.villiard» 
d'impôts indirecU payés pas vous tous, con- 
sommateurs, contre T milliard d'knpôts directe 
payés par ceux qui ont fait leur fortune iv«e 
notre  sang   et   celui   de   vos  eirfants. 

3° Es butre, la section demande in*tan».mev' 
au Gouvernement d'appliquer au plus tôt IVm- 
ntetie pleine et entière pour tous V* pauvres soï- 
deto retenus  encore   dans   les   bagnes,   et   prin- —     —-^.--^-..,    «r,     fui: 

aux marin* dfr la mer Noise, qui 
furent punis pour n'avoir pas tiré sur un peu- 
ple sans défense. 

-    Par  ordre, 
i*-   Secrétaire :   J.    DEBRUYNE. 

— Réunion  mensuelle samedi   39 courant,* <% 
'Quatiss-Clïeniïne,  » f h.   »/a   trèe  préeis-'s. 

La   oqmmi»ion    aduMnislratiijc   se   révui'rsi   4 
1   heures   po*"'   procés-Terbal. 

Ton* l«s Ans dn ParU $o«i tenus d'v n«sts«er. 
Le Seeietaire: J. DEBRUYNB^ 
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